
Depuis longtemps, les cochenilles
sont reconnues comme étant des
ennemis des plantes d’intérieur,
mais sont très peu associées aux
arbres.  Et pourtant...

Les variations climatiques, la mau-
vaise gestion du déboisement pour
le développement de projets domi-
ciliaires, l’abattage excessif dans les
zones topographiques demandant
un soutien du sol par le système
racinaire, etc. nous amènent à
constater que l’ensemble de nos
arbres souffrent et s’affaiblissent.
Ces phénomènes prédisposent les
arbres aux attaques de maladies et
d’insectes ravageurs.

Les cochenilles et les lécanies
(cochenilles à boucliers – photo 1)
sont de petits insectes parasitaires
de l’ordre des homoptères et de la
famille des coccoides.  Se sont des
piqueur-suceurs, c’est-à-dire qu’ils
sucent la sève des végétaux à l’aide
d’une pièce buccale appropriée
semblable à celle des pucerons et
secrètent un miellat qui attire les
guêpes et les fourmis.  C’est cette
substance mielleuse surabondante
en cas d’infestation que l’on retrou-
ve sur nos automobiles stationnées
sous les arbres. 

Photo 1 - Lécanie de Fletcher
Chez certaines espèces, une sub-

stance cireuse durcit pour former
éventuellement une carapace (bou-
clier) protectrice pour l’insecte –
Photo 2.

Photo 2 - Cochenille floconneu-
se de l'érable Pulvinaria innume-
rabilis (Rathv.)

La masse floconneuse blanchâtre
est en fait un sac d’oeuf.     

Chez d’autres espèces, l’insecte
forme une capsule ou enveloppe

blanchâtre, allongée et aplatie,
d’apparence floconneuse comme
de petites pellicules – photo 3.

Photo 3 - Cochenille des aiguilles
du pin, Chionaspis pinifoliae
(Fitch)

Parce qu’elles sont cachées et pro-
tégées par une carapace, les carac-
téristiques morphologiques de la
cochenille et de la lécanie sont invi-
sibles à l’oeil nu. Précisons que la
majorité de ces insectes restent
immobiles sur le feuillage ou l’écor-
ce.

Les cochenilles et les lécanies sont
des insectes nuisibles, mais atten-
tion, cela ne signifie pas qu’elles
doivent être éliminées à tout prix.
L’utilisation démesurée des pesti-
cides nous a démontré qu’avec
l’emploi des insecticides à « large
spectre non sélectifs » nous avons
éliminé autant les insectes béné-
fiques que les ravageurs; laissant
ainsi un vide dans la niche écolo-
gique souvent comblé par un nou-
vel ennemi n’ayant aucun prédateur
naturel.

Dépistage
Chez les feuillus : un feuillage jau-

nissant prématurément, un rassem-
blement de guêpes et de fourmis,
des amas de cire blanche ou de
substance collante nous indiquent
généralement la présence d’insectes
piqueur-suceurs.

Chez les conifères : les aiguilles
infestées prennent rapidement une
coloration jaunâtre, puis brunâtre et
tombent prématurément.

Les dégâts sont surtout causés par
une surpopulation dans les colo-
nies.  Ces insectes peuvent faire
dépérir puis mourir des branches
complètes et parfois même l’arbre
dans son entier.

Cependant, l’arbre attaqué peut
survivre et se développer si des
interventions appropriées sont
appliquées dès l’apparition des pre-
miers symptômes.

Les mesures préventives
- Éviter d’acheter un arbre déjà

infesté en pépinière. 
- Inspecter régulièrement vos

arbres.  Un dépistage rapide per-
met d’intervenir localement et de
prévenir les épidémies.

- Prévenir les blessures sur l’écor-
ce, premier élément physique
protégeant  l’arbre des patho-
gènes et des parasites l’environ-
nant.

- Éviter les surdoses d’engrais
(même sur votre pelouse) qui sti-
mulent la croissance de pousses
tendres tant recherchées par les
insectes piqueur-suceurs. 

Méthodes de lutte
Les meilleurs prédateurs naturels

de la cochenille sont les coccinelles.
Les fourmis et les guêpes se conten-
tent de se nourrir du miellat.

L’élagage des branches infestées
peut réduire la population.  Un
arbre ne devrait jamais perdre par
élagage plus de 15 à 20% de sa
masse foliaire.

La lutte chimique s’avère très diffi-
cile, car ces insectes sont protégés
par leur carapace.  C’est au stade de
jeune nymphe que les cochenilles
sont les plus vulnérables.

Finalement, encouragez la présen-
ce de prédateurs et de parasites
naturels en diversifiant vos aména-
gements forestiers et prenez la
peine d’observer régulièrement ces
êtres méconnus que sont les arbres,
indispensables à notre existence.

Karl Goupil

Plusieurs personnes soucieuses de la santé de leurs arbres ont
fait la découverte cette année de petits insectes méconnus.
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167, rte 117, Ste-Anne-de-Lacs  (sortie 57)
Pour réservation: 450 227-1142 • 1-888-627-1142

Ouvert du mercredi au dimanche en soirée Pierre
Maheu
prop.

Salle à dîner dans une
ambiance champêtre

• Steak
• Fruits de mer • Pâtes

Bienvenue
aux groupes

Salon privé
24 personnes

OUVERT

tous les

jours de 9h

am à 3h am
Entrée gratuite

en tout temps

Spécial du mercredi...

Menu thématique – 5 services: 28$

Mois de Septembre:

Festival du canard !!!

en accord avec les vins du
Sud-Ouest de la France

moules, frites Belge à volonté
incluant 10 choix de sauces, 
une bière ou un verre de vin1650$

Rillette, foie gras au torchon, gésiers, tartare de canard,
rouleaux printaniers, rôtissons de canard, cuisses de canard, cassoulet... 

3053, boul. Curé-Labelle à Prévost
de préférence sur réservation (450) 224-4870 • restaurantleraphael@bellnet.ca

Planchers chauffants
hydroniques

Thermopompe
géothermique

Climatisation et
chauffage

(450) 224-7439

Les AteliersPot en Ciel
Vous ouvre les portes de son atelier à Ste-Anne des Lacs 

pour des cours de Poterie, adultes et enfants

Joanne Leclerc . Céramiste

Session débutant en octobre

Tour - Façonnage - Sculpture

Session débutant en octobre

Tour - Façonnage - Sculpture

« Il pleut un liquide visqueux et ça
semble provenir de mes arbres ! »’

Nouvelle Chronique de Karl Goupil, arboriculteur-consultant et enseignant en arboriculture


